
D

’

) Projet de division de
4

La

  

 

OTTAWA—

HULL— _,

 

 

  

18° Année No 41
z—— vu   

Las

98, RUB GEORGES
Téléphone

asso

t Hidean 614
—

re.Lect nde
_ 18 sort

ee

la ville en 6 quartiers
scolaires catholiques
 a

Un comité de la St-Jean-
Baptiste chargé de pré-
parer un projet de loi.

RÉUNION GÉNÉRALE

La garantie aux C. f., d’une
juste représentation à la
Commission scolaire.

UN RAPPORT
Un projet important pour les fins

le la représentation équitable et
proportionnelle à la Commission des

Ecoles Séparées d'Ottawa a été adop-
}é presque unanimement hier soir par
Es membres de la Société St-Jean-
aptiste réunis en assemblée généra-

le a la salle Ste-Anne, L'assistance
jécida également de nommer un co-
mité qui sera chargé de préparer un
rojet de loi et de s'entendre avec
s députés d'Ottawa à la législature

pour la présentation de ce projet de
tédistribution à la session courante
A Toronto.

LE PROJET
Le projet adopté par l’assem-

blée est le suivant:
Que les contribuables catholi-

ques soient divisés en six quar-
tiers;
Que chaque quartier soit repré-

senté par deux commissaires élus
suivant les procédures actuelle-
ment en vigueur;
Que ces six quartiers soient

distribués comme suit: Rideau et
By; Ottawa; St-Georges; Cen-
tral et Wellington; Victoria et
Elmdale; Dalhousie, Capital et
Riverdale.
Que cette base de représenta-

tion soit en vigueur pour une
période de dix années, afin de
permettre au bout de cette pério-
de un rajustement si la chose est
devenue nécessaire pour conser-
ver une représentation équitable
et proportionnelle.

M. Aurélien Bélanger, qui présenta
le rapport au nom d'un comité de la
Bt-Jean-Baptiste, expliqua qu'avec

pette redistribution, chaque quartier
tontiendrait un nombre d’électeurs qui
vécartera le moins possible de la
moyenne de représentation. Cette
moyenne est de 3,053 électeurs, De

plus, par le jeu des majorités des

juartiers, les Ganadtens français éli-
ront deux représentants dans cha-
cun des trois quartiers et, avec un
peu d'entente, un seul dans St-Geor-
ges, soit 7 commissaires sur 12, et les
autres contribuables seront assurés de

deux commissaires dans chacun de

deux quartiers et, avec de, l'entente,
un dans St-Georges, soit 5 sur 12.

PROJET DE LOI
+ Le comité chargé de préparer le

projet de loi qui sera présenté à la

présente session de la législature

Ontarienne se compose des membres

du comité spécial qui a déjà préparé

le projet, soit MM. Aristide Bélanger,

Aurélien Bélanger, J. U. Bray, Adé-

lard Chartrand, Jean Genest, et, ex-

officio, M. L.-J. Chagnon, président

général. Il a été chargé de s'adjoin-
dre un représentant de chaque pa-
roisse de la ville. Le bureau central
de la St-Jean-Baptiste a décidé de
mettre tout en oeuvre pour obtenir
l'adhésion des intéressés et l'adoption
du projet au comité des bills privés
à Toronto.

BONNE ENTEHTE
Une centaine de membres de la St-

Jean-Baptiste assistaient à l’assem-
biée. Les délibérations se firent dans
un ordre parfait. Une atmosphère de
bonne entente et un bon entrain ont
réz.ie pendant toute la réunion. M.
Louis-Joseph Chagnon, président gé-
néral. fit savoir au secrétaire à la
dernière minute, que des circonstan-
ces incontrôlables I'empéchalent d'é-
tre présent. En l'absence des deux
vice-présidents généraux, l'avocat
Aurèle Parisien, président de la sec-
tion Ste-Anne, a été invité à prési-
der la réunion.

M. AURELIEN BELANGER
M. Aurélien Bélanger prit le pre-

mier la parole pour présenter le rap-
port du comité qui fut nommé à la
dernière assemblée annuelle de la St-
Jean-Baptiste pour étudier un projet
qui assurerait la représentation pro-
portinonelle et équitable à la Com-
mission Scolaire. T1 expliqua tout d’a-
bord les circonstances qui ont néces-
sité une étude urgente de la ques-
tion. Il rappelle aussi le bill qui fut
présenté à Toronto l’an dernier, à la
suite de la redistribution des quar-
tiers de la ville, pour obtenir que les
commissaires des Ecoles Séparées
soient élus par le vote général, par
un système semblable a celui des
écoles publiques de la ville. M. Louis
Côté, C.R.…. qui avait présenté le pro-
jet ®e loi avec les autres députés
d'Ottawa, déclara par la suite que si
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Légisisture d'Ontario

LA LOI SUR LES
TESTAMENTS VA
ÊTREAMENDÉE

Un bill a été présenté à la lé-
gislature d'Ontario sur les
testaments olographes.

DES DISCOURS
r
TORONTO, 19. (P.C.)—Deux chan-

gements importants à la loi des tes-
taments seront apportés par le nou-
veau bill des testaments présenté à
la législature d'Ontario. Un testament
olographe ou un document testamen-
taire écrit entièrement de la main du
défunt et signé par lui sans témoin
sera valide, si le bill est adopté. Dans
le moment, de tels testaments ne sont
pas valides dans la province d’Onta-
rio. Le bill pourvoit aussi à ce qu’un
enfant illégitime ait des droits à la pires tempêtes de son histoire.

 

DE L'EUROPE
EN PLEIN HIVER

Le froid est très intense en
plusieurs régions et la
neige estabondante.

LA NAVIGATION
LONDRES, 19. (P. A.)—L’hiver a”

envahi de nouveau aujourd’hui une
grande partie de l’Europe. Il fait!
extrêmement froid et il est tombé

En certainesbeaucoup de neige.

t-J.-Baptiste en fa
| GRANDE PARTIE

 
régions du nord, la circulationa été
en partie paralysée. Une tempête de
vent du nord-est a rendu la naviga-
tion dangereuse dans la mer du Nord
et près des côtes est et sud-est d'An-'
gleterre. Le vapeur Nurtureton, qui
s’échoua et se sépara en deux le 6.
janvier, au large de Dungeness, s'est |
détaché des remorqueurs aujourd'hui
ipendant qu’on l'amenait vers la Ta- |

|
Le nord de ;

mise.
Des nouvelles reçues ici disent que

le vapeur St-Cyrille était hier en dé-
tresse au large de Brest
l'Espagne est recouver. de neige, et
les trains et autres services de trans-
port ont été retardés dans le nord
de l'Italie. Même le sud de ce dernier
pays n’a pas été épargné. Il fait un

froid excessif en Belgique et en Tur-

quie.
EN BELGIQUE

BRUXELLES, 19. (P.A.)—La Bel-

gique a été balayée hier par un des
a

dans    propriété, de par le testament de la
mère, tout comme un enfant légitime.
Cela veut dire que, si des biens sont!
laissés par une mere à ses enfants |
ou à ses héritiers, sans qu’elle les
nomme, un enfant illégitime aura les
mêmes droits que s'il était légitime.
Le bill est une refonte et une sim-

plification de la loi actuelle des tes-
taments, mais on se propose de ren-
dre la loi d'Ontario conforme aux
lois des autres provinces. Le bill a
été préparé par le comité de législa-
tion uniforme, composé de représen-
tants des différentes provinces.

SECOURS AUX CHOMEURS
Une somme de plus de $15,000& a été

dépensée dans la province d’Ontar:o
afin de procurer de l'emploi et des
secours depuis la mise en vigueur de
la loi fédérale de secours aux sans
travail, et 43,000 hommes ont eu du
travail jusqu’à la fin de janvier. Telle
est la déclaration faite hier à la légis-
lature par le premier ministre Henry,
en proposant la seconde lecture de
son bill de secours aux chômeurs.
Après une brève séance, la législature
approtiva le bill, qui autorise une dé-
pense de $4,000,000 par la province
pour secours aux sans travail et rend
valides certaines obligations émises
par les municipalités afin de pouvoir
faire leur part dans cette oeuvre de
Secours.
Le premier ministre a fait une re-

vue des conditions de l'accord en ver-
tu duquel les administrations fédérale,
provinciale et municipales appartent
leur coopération pour résoudre le pro-
blème du chômage. En tant que le
gouvernement provincial est concerné,
dit-il, on n’a pas jugé à propos de
dépenser de l'argent pour la construc-
tion d'édifices publics, sauf dans les
cas où cela était nécessaire, étant
donné qu’une partie considérable du
coût de telles entreprises a été affec-
tée surtout à l'achat de matériel. La
situation du chômage, dit-il, est pres-
sante mais temporaire. Pour cette rai-
son, à son avis, les obligations émises
par les municipalités ne devraient pas
être à long terme, afin que le fardeau
he retombe pas sur ces municipalités
dans les années à venir.
En réponse à une question de M.

Tweed, député libéral de Waterloo-
nord, le premier ministre dit qu’il
croyait que la période de telles obli-
gations ne dépasserait pas dix ans.
En certains cas même, le temps pour-
ra être plus court.

VICE-PRESIDENT
T.-J. Mahoney, député conservateur

de Wentworth-sud, a été nommé pré-
sident du comité plénier et vice-pré-
sident de la législature, sur motion
du premier ministre Henry-M. Maho-
ney a été fréquemment mentionné
comme ministre de la voirie, en rem-
placement de M. Henry lui-même.

DEUX MESURES
Deux bills ont été présentés par le

procureur général Price, l’un amen-
dant la loi des juges de paix et l’au-
tre la loi des convictions sommaires.
Il a été jusqu'ici difficile d'obtenir des
rapports satisfaisants des juges de
paix sur le nombre des condamnations
pour divers délits, de manière à com-
pléter les registres provinciaux. Le
bill contient des clauses exigeant des
rapports plus complets au ministère
du procureur général. L'autre bill dis-
pense de la nécessité de transcrire les
notes brèves à la main des témoigna-
ges aux procès sommaires, sauf dans
les cas d'appels. On se propose par là
d'épargner de l'argent aux municipa-

les Canadiens français d'Ottawa pré- lités
sentaient un bill qui assurerait la re-
présentation proportionnelle de la
minorité Irlandaise, il pourrait être
adopté sans trop d'ineonvénient.
Après quelques explications, M. Bé-

langer présente le rapport qui est
l'expression unanime du comité qui
fut chargé d'étudier la question et

? d'y proposer une solution pratique.
LE RAPPORT

Le rapport se lit comme suit:
Association St-J.-Baptiste d'Ottawa

Ottawa. le 15 février 1931.
Monsieur le président,
La dernière assemblée annuelle de

l'Association St-Jean-Baptiste d'Ot-
tawa, tenue au mois de novembre
dernier, a référé au bureau de direc-
tion central l’étude d’un projet vi-
sant & modifier la loi des écoles sé-
parées d'Ontario de manière à assu-
rer à la Commission des écoles sépe-
rées d'Ottawa une représentation
proportionnelle des contribuables de

' ces écoles. Le bureau central a char-
gé de cette étude un comité spécial,
composé de MM. Aristide Bélanger,
Aurélien Bélanger, J. U. Bray, Adé-
lard Chartrand, Jean Genest, et, ex-
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Feu Mme Elphège

Rochon, Rockland

(Spécial au DROIT)
ROCKLAND, Ont., 19. — La popu-

lation de Rockland apprendra avec
regret la mort de Mme Elphège Ro-
chon (née Alda Leroux) jeune ci-
toyenne bien connue décédée ce ma-
tin à l'Age de 26 ans, à la suite d’une
courte maladie, Mme Rochon naquit
à Rockland et y passa toute sa vie.
Il y à six ans, elle épéusa M. Elphège
Rochon, charcutier bien connu de
l’endroit.

Elle laisse pour la pleurer, Outre
son époux, trois enfants: Georgette,
4 ans, Yvette, 3 ans et un bébé de dix
jours.
Les funérailles auront lieu samedi

matin dans l’église paroissiale à 9
heures, et l'Inhumation au cimetière
de Rockland.

 

 Le “Droit” prie la famille en deuil de croire à sa très sinoère sympathie,

neige paralysa le trafic car

plusieurs endroits il en était tombé

au-delà de 3 pieds.

Cette après-midi la temipête s'est

‘ calmée mais les rapports disent qu’elle

reprendra bientôt. Les provinces du

‘ sud ont été les plus affectées. En

plusieurs endroits il est tombé plus

de 3 pieds de neige.

Le Conseil Privé ditque lë

LE PERMISDU
PAC. CANADIEN
EST REVOCABLE

 

réseau télégraphique C.

P. R. ne viole pas la

propriété du C.

EN NOUVELLE-ECOSSE
LONDRES, 19fév, (Presse Cana-

 

dienne) L'appel de la compagnie fer-

roviaire Pacifique Canadien auprès

du comité judiciaire du Conseil Privé,

contre le “Roi”, dans une contesta-

tion dans laquelle le gouvernement

canadien au nom des chemins de fer

nationaux du Canada essayait d’obli-

ger le C. P. R. à enlever certaines

lignes télégraphiques, réussit en par-

tie et échoue en partie, selon le juge-

ment rendu aujourd'hui par Leurs

Seigneuries.

Il est établi que l’appelant en ce-

moment n’outrepasse pas ses droits

relativement à n'importe quelle sec-

tion des lignes télégraphiques, mais

l'appel échoue en autant qu’il cher-

chait à établir que son permis était

irrévocable relativement tout le re-

seau télégraphique. La partie du

système télégraphique en cause. est

celle conduisant en Nouvelle-Ecosse

sur le droit de passage de l'ancien

Intercolonial, maintenant Canadien

National.

JUGEMENTS RENVERSES

Ni l’ordre de la Cour Suprême, ni

le jugement du juge président au

procès ne peuvent tenir, ont déclaré

Leurs Seigneuries. L'ordre de la

Cour Suprême, selon le Conseil Privé,

est renvoyé et celui du juge du procès

est varié dans certains détails.
Au sujet des frais, le jugement dit

que Leurs Seigneuries croient que les

principaux frais du procès sont en-

courus par la prétention principale

de la Couronne, bien que l'action ait

été fructueuse au point d'une décla-

ration définissant les droits de l'ap-

pelant. L'appel a été- fait, selon le

Conseil Privé, de la prétention de la

Couronne à l'effet que le Pacifique

Canadien était et avait toujours été

un violateur de propriété: d'autrui.

Sur cette question principale, la Cou-

ronne avait failli et Leurs Seigneu-

ries croient qu'il est juste en ordon-

nant à la Couronne de payer les

quatre- cinquiémes des’ frais de l'ap-
pellant dans la première action,
Au sujet des frais dans les appels

en Cour Suprême et au Conseil Privé,
Leurs Seigneuries disent qu’elles fu-

rent impressionnées par le fait que

la première réclamation de l’appel-

lant, laquelle occupa nécessairement

une majeure partie de l’argumenta-

tion, était pour un droit de perpé-

tuité et que cette réclamation à

échoué. Par conséquent, on ne pour-

rait recommander des frais dans les

audiences en Cour Suprêmes et au

Conseil Privé.
CONSENTEMENT AU DEBUT

Le Conseil Privé croit que le fait

que I'Intercolonial ne s'opposa pas &

la présence des poteaux télégraphi-

ques du Pacifique Canadien sur le

droit de passage de la Nouvelle-Ecos-

seéquivaut & un consentement de la

Couronne. En conséquence, l'appel-

1ant n'est pas un violateur de la pro-

priété du Canadien National, ul

avait acquis les droits de l'Intercolo-

nis@. D'autre pert, lo Pacifique Ca-

nadien n'a pas un droit perpétuel a

garder ces poteaux télégraphiquesen

bordure des voies du OC. XN R, en

(Suite A In Sime page)
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veur de la rédistr

 

Guy Menzics, jeune aviateur australien, près de son aéroplane

“Southern Cross Junior”, avec lequel il a fait récemment une envolée

record.

   

 

de gravures.

complète de photogravures-des pre
puis 1721. i
cette collection, qui constituera
galerie des plus intéressantes.
photogravures,  

Collection très intéressante

de photogravures

L'hôtel du Parlement vient d'être doté d’une précieuse collection

En effet, des ouvriers procèdent en ce moment, à l'ins-

tallation, au sixième étage de l'immeuble central,

ll a fallu cinuante années de travail, dit-on, pour réunir
pour notre hôtel du Parlement, une
La collection comprend trente-huit

dont la première est celle de Sir R. Walpole, devenu
plus tard le comte de Alford, eteta dernière,
Donald, premier ministre actuel de Ja Grande-Bretagne. |

tion se fait assez rapidement, et on compte que demain soir ou après-

demain, la galerie sera complétement ouverte aux visiteurs.

  

d’une collection
miers ministres d'Angleterre, de-

celle de Ramsay Mac-
L'installa-  

 

  

 

Tués sur le coup

WINNIPEG, 19:—Deux employés
ferroviaires furent tués sur le champ

en étant jetés d’un wagon qui se dé-

coupla d'un convoi de travail du Ca-

nadien National, à St-Boniface, à

destination de Winnipeg. Les victi-

mes de l'accident sont: Leonard-J.

Sevick, 28 ans, ancienne étoile de

rugby et de hockey, marié et père
d'un jeune enfant; Thomas White,
63 ans, de Winnipeg, originaire de
Lindsay, Ont., et vétéran de la Gran-
de Guerre. Ce dernier laisse son
épouse.___
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AUJOURD'HUI

On cotinue le débat sur l'a
dresse en réponse au discours du
trône. .

ER
Première lecture du bill amen-

dant la loi des convictions som-
maires et du bill concernant les
juges de paix. Résolution au-
torisant la présentation d’un bill
pourvoyant à un fonds de secours
de chômage de $4,000,000. Le bill
sur cette question subit sa se-
_condelecture.__

       

 

L'avant-garde Papineau de l’A.
 

‘

M. Samuel Genost,

Membre de la Commission de
Ottawa,

Monsieur, #

Franco-Canadiens.

de hautc considération, nos voeux

°

EN DEPOUILLANT LE COURRIER...

“Acte injuste et scandaleux”

Papineauviile, P. Q., le 14 février 1931.

Les membres de l’Avant-Garde Papineau, affiliée à l'A.C.J.C.
et qui s'intéressent à toutes les questions qui regardent les inté-
rêts du catholicisme et des Canadiens-Français, à leur réunion
régulière, ont lancé une motion de protestation contre l'acte in-
juste et scandaleux qui s’est produit aux dernières élections des
membres de la Commission Scolaire des Ecoles Séparées d'Ottawa.

1! est de plus formulé des sympathies à votre égard à cause
de votre destitution à la présidence, méconnaissant ainsi les vingt
années que vous avez si bien consacrées à la cause précieuse des

Veuillez agréer, Monsieur, avec l'hommage de nos sentiments

efforts futurs de notre cause cèmmune.

L'AVANT-GARDE PAPINEAU, DE L‘A. C. J. C.
' (Signé) Aristide-A. ‘Gauthier,

C.J. C. et M. Samuel Genest.

s Ecoles Séparées,

sincères de prospérité dans vos   Directeur (Instituteur).

    
SLee

CANNIBALISME

 

   

AUCANADA ?

 
JuddSi l'on en croli «. qui ce 1.21 wn aux environs du Saulf Stc-Marie,

Ontario, Io cana?ts‘rae an c-dst* nu Canada ct il remonterait au temps
des aborigines de l’Amér:que du Nord. Les deux Indiens représentés
ici, Jim McKay, 104 ans, et Kekomish, DO ans, auraient peut-être été
témoins de festins de chair hamaine.
cite des cas de cannibaliem
Iroquois. ‘

“-

François Park an, par exemple,
© parmi les Hurons, les Algonquins et los

LE DROIT
OTTAWA JEUDI 19 FEVRIER 1931

LE BILLSUR
“CET INTERDIT|

ESTADOPTÉ
Le conseil législatif de Qué-
bec adopte le bill d'inter-

dit sur produits
russes.

L’HON. CARREL
QUEBEC, 19.—(P.C.) On a adopté

hier à l’unanimité au Conseil légis-
latif le bill demandant au gouverne-
ment de déclarer un interdit sur les
produits de Russie. Une résolution
en ce sans fut proposée par l’hon.
Frank Carrel.
L'hon. John Hall Kelly fit un dis-

cours et I'hon, Pérodeau clGtura la
séance par un bref discours. M.
Carrel proposa de retrancher Ya sec-
tion qui dit que les produits de Ja
Russie sont fabriqués par des pri-
sonniers et dans des conditions im-
morales,
Monsieur Kelly approuva la réso-

lution mals il dit que le Canada n'’a-
vait rlen a craindre sur des impor-
tations qui venaient de la Russie.
“Il y à plus à craindre de l'immo-
ralité, dit-il qui existe en Russie et
les attaqués qu’elle livre contre l’u-
nité de la famille.
Le conseil législatif s'ajourna au 3

mars,
M. CARREL

M. Frank Carrel avait présenté la
veille au Conseil législatif uhe mo-
tion à l'effet d'attirer l'attention du
gouvernement fédéral sur les dan-
gers de la concurrence russe pour
l’industrie canadienne et l’ouvrier ca-
nadien. Tl en a profité pour parler
de la guerre économique pour la
Russie soviétique a déclaré au mon-
de. C’est M. P.-R. Du Tremblay qui
a secondé la motion. MM. Thomas
Chapais ct Henry Miles ont aussi
parlé sur la question et M. John Hall
Kelly a ajourné le débat.

M. Carrel rappelle d’abord que
c’est M, Athanase David qui a été
le premier membre d'un gouverne-
ment provincial à présenter dans
une des Législatures du pays une
motion afin de demander au gou-
vernement fédéral de placer un em-
barge sur les produits venant de
Russie et à attirer l’attention de
l’Assemblée législative sur les dan-
gers de la propagande communiste.
Il aurait attendu que la motion de
M. David fût discutée à la Chambre
avant de présenter la sienne s'il
n’avait dû partir bientôt pour re-
présenter la province À l'Exposition
de Buenos-Ayres. Il veut d’abord at-
tirer l'attention du peuple sur l'in-
vasion des marchés du monde par
les matières premières russes. . Il
voudrait ensuite demander au gou-
vernement fédéral s’il ne seralt pas
emps de s’entendre avec les autres
nations industrielles du monde afin
de résister à cet assaut qui menace
de désorganiser notre industrie et
jette des milliers d'hommes sur le
pavé.
Ne serait-il pas temps que la plus

vieille province du Canada jette le
cri d'alarme? La Province de Qué-
bec assiste à la fermeture de ses
moulins à scies, de ses pulperies,
elle voit ses mines d'amiante ralen-
tir leur production. Dans d'autres
parties du Canada, la vente du char-
bon et du blé est tombée d'une façon
inquiétante.
nant que la Russie amasse des quan-
tités fabuleuses de fourrures pour
inonder le monde à un moment don-
né,
Les gens ne croyaient pas d'a-

bord que l’Etat soviétique était via-
ble. La Russie compte 150,000,000
d'habitants, des illettrés pour la plu-
part, qui se laissent facilement en-
traîner par des visionnaires. Si la
Russie, dans son état actuel’ d'ap-
pauvrissement, peut provoquer des
grèves et des révoltes dans toutes
les parties du monde, quelle ne se-
ra donc pas sa puissance lorsque
sa population aura augmenté, lors-
qu’elle sera plus cultivée, lorsqu’elle
sera pénétrée du désir de conqué-
rir le monde? Lorsqu’on a d'abord
parlé du pian d’industrialisation en
cinq ans, la plupart des gens ont
haussé les épaules et c’est ce qui en
a favorisé la mise en exécution. Si
le plan d'Industrialisation en cinq
ans est réalisé, les Soviets seront
prêts d'ici quatre ans à se lancer à
la conquête de tous les marchés du
monde.
Est-ce que leurs activités se bor-

neront À l'exportation des matières
premières? Il semble bien que non.
La Russie soviétique aura ses pro-
pres manufactures, et i1 nous fau-
dra tenir tête à cette concurrence
qui s'appuie sur le travail de for-
cats ef de conscrits. H y aura tou-
jours moyen d’élever unc barrière
tarifaire, mals nos marchés exté-
rieurs nous seront quand même en-
levés. Est-ce que tout cela se
produira? TI semble difficile d’ima-
Biner qu’une doctrine ou religion ré-
Ussisse à étonffer les instincts de
l’homme qui cherche toujours à faire
des échanges pour y trouver des pro-
fits pour lui-même. Ta Russie so-
viétique qui s'est maintenue dans la
pauvreté survivrait-elle à la pros-
périté?
M. Carrel parle ensuite de propa-

gande communiste. II cite des ex-
traits du rapport de la commission
chargée d’enquéter sur les activités
communistes aux Etats-Unis, Ce
rapport va forcer le gouvernement
de Washington d'agir avec énergie,
car rien. n'est plus contraire à l'i-
déal américain de Illiberté que la
doctrine qu’il expose. La même cho-
se s'applique d’ailleurs au Canada et
À toutes les autres nations démocra-
tiques. Les objectifs des bolchévis-
tes, d'après ce rapport, sont la hai-
ne de Dieu et de toutes les formes de
religion, la destruction de Ia pro-
priété privée et de l'héritage, l'égalité
sociale et raciale absolue, le gouver-
nement de toutes les formes de gou-
vernement représentatif, l'abolition
du procès par jury, de lg liberté de
la presse, etc. et enfin l'établisse-
ment d'une dictature du prolétariat,
formé en républiques soviétiques
dont la capitale mondiale serait Mos-
cou.
Le monde commence à ouvrir les

yeux et À se rendre compte du pé-
ril. Les journaux français et an-
«lais réclament un boycottage mon-
dial contre les produits russes. Lez
Etats-Unis ont placé un embargo
sur le bois russe. II faut maînte-
nant que le Canada agisse. Le mi-
nistre de l'immigration, M. W.-A.
Gordon, déclarait récemment que
“le communiste est un élément des-
tructeur au Canada et aux Etats-
Tinis et qu'il faut l’écraser”, Mgr
Gauthier et l'abbé Casgrain ont en- (Suite à la Se page)

o> ° °
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TRÈS RAPIDESÀ
À CETTE COURSE

La Grande-Bretagne aurait
des machines de 400
milles pour la coupe

Schneider,

LES CONCURRENTS

LONDRES, 19. (P. C.).—Des aéro-
planes pouvant faire plus de 400 mil-
les à l’heure représenteront, croit-on,
la Grande-Bretagne cette année aux
course pour la coupe Schneider . Il
s’agit de la possession permanente du
fameux trophée pour championnat
de vitesse mondiale aérienne.
Seuls les plus habiles pilotes sont

en mesure de conduire de telles ma-
chines. La France et l'Italie auront
recours aussi à leurs meilleurs \pi-
lotes. Le Royal Aero Club a annoncé
hier que les Etats-Unis ne seraient
pas représentés cette année. Le lieu-
tenant A. Williams, un des plus
grands pilotes de la marine améri- |
caine, gagnant du trophée, ne pren- |
dra pas part au concours.
La Grande-Bretagne a gagné le

trophée deux fois déjà. Lors du der-:

 

 
 

gna facilement en “aisant 357 milles
à l'heure. Trois jours plus tard,
mais après que la courze eut été ter- |
minée, l'officier d’aviation Waghorn, |
aussi d'Angleterre, fit 368 milles à |
l'heure. Jamais aucun mortel n’avait '
marché à pareille allure, par terre,
bar eau ou par air. Cette année
cependant, on croit que le record de
368 milles sera dépassé de beaucoup.
De nouvelles machines seront cons-
truites pour le grand événement.
Deux des plus grandes manufactures
de Grande-Bretagne y sont occupés.

L’équipe la plus redoutable pour
l'Angleterre sera, croit-on, l’équipe
de l'Italie. Le major di Bernardi,
ancien gagnant de la coupe Schneider,
dirigera les opérations mais ilne sera
pas concurrent. En 1926, il gagna le
trophée à 247 milles à l'heure. On
ne connaît que peu de choses des am-
bitions de la France ét le gouverne-
ment de ce pays ne feit pas de dé-
claration.

nier concours, le major Orlebar ga- |

AU CANADA
L’aéroplane le plus recommandable

de l’armée canadienne est le Siskin,
qui peut faire 150 milles à J'heure.
Chacune des trois machines mention-
nées plus haut peut faire de 235 à
250 milles à l'heure à une altitude
de 10,000 pieds. Il semble qu’on
puisse prédire que l'aéroplane avec“
lequel on remportera la victoire cette
année fera 400 milles à l'heure, si-
non plus.

 

Treize attelages

de chiens dansle

Derby de Québec
EMILE  ST-GODARD,
RUSSICK, SEPPALA, GIRARD
SONT DU NOMBRE DES “MU-
SHERS” DANS LA COURSE DE
121 MILLES.

QUEBEC, 19 février (P. C.):—
Treize “mushers” et leurs métis ont
entrepris la première étape de 40 3-5
milles du derby international de l'est,
ici aujourd’hui, pour des prix se chif-
frant à $4,000 et plusieurs trophées.
La course de 121 milles sera courue
en trois étapes, l& seconde demain
et le parcours final samedi. Le pre-
mier attelage à démarrer fut celui
de Joseph Falardeau de Québec. Il
fut suivi par celui de Gérard (Geor-
ges) Girard aussi de Québec. Shorty
Russick, vieux mfisher de Flin Flon,
fut le troisième commençant de l’é-
tape. Les autres dix attelages parti-
rent à ifftervalles de trois minutes
dans l'ordre suivant: Earl Brydges,
Cranberry Portage; G. Bourdoin,
Québec; E. Lafond, Québec; A. Rou-
thier, Québec; L. Seppala, Nome,
Alaska; G. Chevrette, Québec; R.
Faucher, Québec; Emile St-Godard,
Le Uas, Man.; E. Lapointe, Québec
et E. Martel, Québec.
Une grosses tempête de vent, qui

sévit la nuit dernière, causa des
bancs de neige sur le parcours, Qué-
bec à Stoneham, P.Q. aller-retour.
Ce fait retardera les attelages de
chiens. ’

SHORTY

 

—

Cette sentence

serait mitigée

LF. CAS DU JEUNE KITOWSKI,
BANDIT DE SEIZE ANS, SERA
FORTE EN COUR D'APPEL.

TORONTO, 19.—(P.C.) Le pro-
cureur général W.-H. Price a annon-
cé hier que son ministère s'occupe-
ra du cas de Robert-E Kitowski,
jeune bandit dé 16 ans. Kitowskl a
été condamné à 5 ans de pénitenc
et à 20 coups de fouet, pour avoir
fait un hold-up dans une banque de
Fort Francis, Ont.
Le jeune homme ne comprenait pas

la gravité de son délit, dit le colonel
Price, et il s'avoua coupable sans
penser à la peine qui lui serait ap-
pliquée. Ce jeune homme aurait dû
être représenté, vu son jeune âge ct
la gravité de son délit.
Le procureur général portera le cas

en cour d'appel, qui jugera si vrai-
ment le jeune baidit mérite sa sen-
tence. Le juge en chef sera très pro-
bablement clément envers lui, et il
croit que ce sera le moyen le plus ex-
péditif de régler l'affaire.

————

Un vol de $100
Quelqu'un s’est introduit par la fe-

nêtre d'arrière dans le bureau du
Capital News Service, 236 rue Slater,
mardi soir, et à soulagé la caisse
d'environ cent dollars. Apparemment
le voleur connaissait bien le bureau 
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G. LECIGNE: Joseph de Maistre.
Histoire d'un grand ca.actére du

19e siécle. L'auteur en étudie la per-
sonnalité et la pensée.
Au comptoir, 70 sous; par poste,

715 sous.

—_

 

HENRI GHEON: La vie profonde de
saint François d’Assise,

Henri Ghéon est un auteur con-
temporain qui s’efforça de ressusciter
le théâtre chrétien du moyen-âge.
Cette pièce est en prose et se com-

pose de cinq tableaux dramatiques.
Au comptoir, 80 sous; par poste,

85 sous.

HENRI GHEON: La merveilleuse his-
toire du jeune Bernard de Men-

thon,
Histoire récrite en prose mélée de

vers d'après un mystère du XVe siè-
cle à l'occasion des fêtes du millé-

naire de saint Bernard en Savoie.

Au comptoir, 80 sous; par poste,

85 sous.

JOHANNES JOERGENSEN : Saint
François d'Assise.

C’est l'histoire de la vie et de l’oeu-

vre du pauvre d’Assise, traduits du

danois par Teodor Wyzewa.

Volume de près de 600 pages, orné

de gravures et complété par une table

alphabétique des détails de la vie du

{ grend saint.

Au comptoir, $1.50; par poste, $1.60.

_——

" BORDEAUX: L'abbé Foul-

que.

we

raau portrait digne de cette

splendide figure du “géant de la cha-

até*, mort en France en 1926, après

s'être consacré, à Marseille à la pro-

tection de la femmeet de l'enfance.
Au comptoir, 85 sous; par la poste,

90 sous.

Emile Baumann: Mon frère le Domi-
nicain.

Au comptoir. 75 sous; par poste,

80 sous.

MAURICE LIGOT: Le comte Albert
de Mun.
Histcire d'un g@nd catholique

francais: sa vie et son oeuvre.
Au comptoir, 60 sous; par poste,

65 sous.
HENRY BORDEAUX: Barvey d’Au-

revlly.
Au comptoir, 75 sous; par poste,

80 sous,

F.GOYAU: Ames paiennes et âmes
chrétiennes. ;

Au comptoir, 50 sous; par la poste,
55 sous. ©

PIERRE LHANDE: Le Père Long-
haye.

Trois parties dans ce livre: les dis-
ciplines intellectuelles, les disciplines
littéraires et les disciplines religieu-
ses. C'est l’histoire d’un descendant
des grands humanistes du 16e siècle.
Au comptoir, 75 sous, par poste,

80 sous.

GEORGES GOYAU: Ye cardinal
Lavigerie.

Au comptoir, 75 sous; par poste,
80 sous.

PLUMES-RESERVOIR
Nos clients qui ont envoyé ici des

plumes-réservoir pour les faire répa-
rer voudront bien passer par la li-
brairie dans le plus court délai. Ces
plumes sont réparées.

. . *

LIVRES EN DEPOT
Certains de nos clients ont réservé

des livres à notre librairie. Il y en a
qui oublient de venir les réclamer. Le
gérant de la librairie les prie de le
faire au plus tôt. Autrefois, ils se-
ront mis en vente commele stock ré-
gulier durant la grande vente du dé-
ménagmeent.

e e e

ADRESSE LOCALE : No 370 rue
Dathousie, Ottawa. Tél. Rideau 516.
ADRESSE POSTALE : La Libra»

rie du “Droit”, case postale 554, Ot-
tawa, Ontario.
rs
SOLDAT TUE

OAXACA, Mexique, 19. (P.A.)—Un
soldat est mort et deux ont été bles-
sés sérieusement blessés au moment
où la cathédrale, affaiblie par le
tremblement de terre du 14 janvier,
s’écroula.
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FONEVAL
TORONTO, 19—La pression conti-

nue à être élevée depui le Manito-
ba jusqu'à Terre-Neuve et elle a auge
menté quelque peu sur la côte du
Pacifique et le bas de la Vallée du
Mackenzie. La pression est relative-
,ment basse dans les provinces. de
l’ouest et au large de la côte améri-
caîne de l'Atlantique. Le temps con-
tinue à être beau et doux dans les
provinces de l'ouest, et 1! à neigé lé-
gérement dans l’Ontario et le Qué-

Pronostics. — Vallée de l'Outaouais
et haut du Bt-Laurent.— Vents du
nord-est, surtout nuageux ce soir et
vendredi, neige légère locale, sans
grands changements.
Maximum hier .. ....} 4
Minimum durant la nuit .’. 26
A 8 heures ce matin: Prince Rue

pert, 36; Victoria, 40; Calgary, 36;
Edmonton, 32; Prince Albert, 4;
Winnipeg, 22; Sault Ste-Marie, 26;
Toronto, 32; Kingston, 28; Ottawa, 86;
Montréal, 24; Québec, 22; St-Jean,
N.-B., 22; Halifax, 26; St-Jean, T.-N,
24; Détroit, 84; New-York, 38; Char-
lottetown, 26; Jasper, 30: Moncton, d'affaires du Capital News. 31,
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Mme G. D. Robertson épouse du
ministre du ‘Travail a reçu hier
après-midi à sa demeure avenue De-
laware. Mme D. J. Hay, de Montréa!,
reçevait avec Mme Robertson, Les
salons étaient décorés de roses et ia
table de thé était ornée de fleurs
printanières Mme R. J. Manion, Mme
H. H. Stevens, Mme J. H. Pettit nt
Mme Thomas Birkett ont servi le thé
et les glaces, aidées de Milles Edith
MacPherson, Marjorie Stevens, Eve-
‘lyn Bolduc, Freda Fripp Pettit e:
Winnifred Brown.

e .

L'honorable M. et Mme Maurice
Dupré et leur famille sont \nstallés
aux appartements “Hopeworth”.

° e -

L'honorable juge H. A. Trahan, da
Nicolet, est enregistré au Château-
Laurier.

Mme T. D'Arcy McGee a reçu à

l'heure du thé, mardi.

° . -

Mme W, J. Dawson de New-Ro-
chelle, N. Y., et Mme J. A. Turcotte,
de Montréal, sont retournées chez-
elles, après avoir passé une dizaine de

jours, dans la Capitale, les invités, de
M. et de Mme E. J. Lemaire.

- e .

M. Lionel Dansereau et Mlle Ger-
maine Dansereau reviendront aujour-
d'hui, de Montréal, où ils ont été les
invités de M. et de Mme Benjamin

Dansereau.
* * +

Mme Charles O'Connor a regu à
déjeuner, en l'honneur de Mme
Gzowski, de Montréal, qui est l'invi-
tée de sa nièce Mme Morris Lambe.

* * .

Mlle Marion Bray est partie pour
Toronto, ou elle sera linvitée, de

Mme C. F. Anderson.
> e

Le juge et Mme H. A. McKeown
partiront au début de mars, pour
Montréal, où ils résideront a l'ave-

Mlle Béatrice Adair est de retour,
d’un voyage aux Indes Occidentales.

* J .

Sir William Clark, est de passage,
à Montréal, à l'hôtel Ritz-Cariton.

e * °

M. et Mme J. W. Reny donnaient
une partie de cing-cent, dimanche
soir, à laquelle assistaient un grand
nombre de parents. Les prix furent
gagnés par M. Achille Reny, Mme
Alfred Alarie, Mme Achille Reny, M.
Paul-Marcel Alarie et Mlle Margue-
rite Alarfe, M. Alfred Alarie eut le
prix de consolation. Un délicieux goû-
ter fut servi après la partie de car-
tes, et tous se séparèrent enchantés
de leur soirée.

M. Eugene Dugsault réunissait un
groupe d'amis à sa résidence ruel
Frontenac, lundi soir. Il y eut partie
de cartes, suivie d’un goûter, servi
par Mlle A. Gladu et Mme J, Strang.
Plusieurs discours furent prononcés
à l'éloge de notre nouveau citoyen.
M, Dussault euf des paroles heureu-
ses pour rémercier ses amis. Etaient
présents: -M, et Mme Jos Lecompte,
M. et Mme J. Strang, Mlle A. Gladu,
Mme Art. Boulay, M. Geo. McRea,
M. et Mme L. Fermoyle. M. ot Mme
E. Côté, Mme Minnie Purdy, M, A.
Lefebvre, M. L. Hubert, M. E. Fleury,
M. D. Lambert.

° » a

Une partie de ‘cartes organisée par
les darres zatronnesses de l’Orpheli-
nat St-Joseph, section du Sacré-
Coeur, sera donnéelundi, le 23 février
à 8 h. 30, au sous-sol de l’église du
Sacré-Coeur.

EE I
M. l'abbé Auguste Ferland a béni,

ces jours derniers, en la Basilique de
Montréal, le mariage de mademoiselle
Germaine Ouellett, fille de M. Louis-
A. Ouellett, décédé, et de madame
Ouellett, avec Me Armand Chevrette,

Chevrette. L'église était décorée pour
la circonstance de palmes et de fleurs
printanières. Pendant la messe un
>rogramme musical fut exécuté par

MM. Arthur Letondal, O. Bourret, C
Corbeil et, À. Pelletier, M. T.-G. Flet-
cher accompagnait sa belle-soeur et
M. Chevrette était le témoin de son
fils. La mariée portait une robe, mo-
dèle Louise Boulanger, de ligne prin-
cesse, en satin mistral ivoire avec
traine de cour doublés de crêpe geor-
gette blanc, son voile en point de
roses était drapé et retenu sous un
bandeau de fleurs d'oranger. Ella.
portait aussi un livre d'heures et un
bouquet de roses talisman. Mademoi-
selle Yvonne Lecavalier, dame d’hon-
neur, portait une robe française de
chiffon métallique avec jaquette et
chapeau de faille châtaigne. Sa garbe
se composait de roses-thé. M. Paul
Hurteau était garçon d'honneur et
MM. Germain Bock, Jacques Four-
nier et Joseph-Edouard Ferdon pla-
çaient les invités. Madame Ouellett,
mère de la mariée, portait une robe
de dentelle de chantilly noire, un
chapeau de ruban grosgrain assorti
et des orchidées en bouquet de cor-
sage. Après la cérémonie il y eut ré-:
ception à l'hôtel Windsor. M. et ma-
dame Chevrette partirent ensuite
pour un voyage & la Malbaie, Mada-
me Chevrette portait alors un ensem-:
ble de laine vert-criquet, un feutre
soleil de même ton et un manteau et
petit manchon d'écureuil bleu ar-
gent. A leur retour M. et Madame
Chevrette résideront à Lachine.

* e .

AVIS.—Toutes nouvelles concer-
nant le Carnet Mondain, pourront se
communiquer pa: téléphone, le soir
de 7 à 8 heures, à R. 2154 ou par
ferit à Case Postale, 554, Le Droit,
pre

Nouvelles

de Cornwall
19 fév., 1931.

SOIREE.
Les dames de Ste-Anne sont a or-

ganiser une soirée de cartes pour
vendredi soir. On s’attend à ce que
cette organisation remporte un ma-
gnifique succès. De très jolis prix se-
ront donnés aux gagnants et on y
donnera aussi, un joli programme de
musique.

, COMMERCE. ;
M. Philiza Meilleur, 58 Chemin

Montréal, a été nommé représentant
de la maison J. P. Laurin d'Ottawa,
manufacturier de Monuments. M.
Meilleur a reçu de très jolis modèles
de monuments et à des prix très rai-
sonnables.

EN COUR
MM. Morin ..:cusés 2 vol de porcs

chez J. B. Lalonde, ont été exonorés,
la semaine dernière Malgré le tra-
vail des officiers € leurs supposées
preuves, ils n'ont pu prouver la cul-
pabilité des frères Morin. M. Lione-
Chevrier défendait les accusés et a
prouvé qu’au moment du vol, les Mo-
rin étaient au théâtre. M. J. G. Har-
kness représentait la couronne. Les
accusés ont été aussitôt remis en
liberté.
COINCERT DES PETITES FILLES.
Les religieuses de la Congrégation

Notre-Dame ont encore remporté un
magnifique succès lors de la répéti-
tion de leur concert “La Bergère de
Lourdes.”

Elle nous prient de remercier tous
ceux et celles qui leur ont aidé ce
quelque manière que ce soit.
ARTISANS CANADIENS-
FRANÇAIS.
La société des Artisans Canadiens-

Français a eu une belle soirée dans
la salle de l'école içi, dimanche soir,

| Mme Morin, MM. P. Meilleur, ED. Bi- lors de la cérémonie de l'installation 

un joli banquet. La société eut com-
me hôtes d'honneur, M. le notaire
Brossard, de Montréal, premier vice-
président général de la société, et M.
Hamelin, de Hull, organisateur en
chef du district. L'assemblée s'ouvrit
par la prière d’usage récitée par M.
le curé McDonald.
M. Brossard fut ensuite nommé

maître de cérémonie, assisté de M.
Hamelin. .
M. le curé fut le premier & étre

décoré au milieu d'applaudissements.
M. Brossard’ lut ensuite à chacun

des officiers, ses devoirs à remplir et
furent décorés dans l'ordre suivant:
M. Jos. A. Labelle, président; M. Ro-
dolphe Danis, représentant du con-
seil de l'exécutif, MM. Emile Binette
et Edouard Allaire, vice-présidents;
M. Oscar Lalonde, secrétaire-tréso-
rier, MM. Jos Murphy et J. Meilleur
cnquéteurs, et MM. Arthur Paré,
Emile Léger et Martaï Daignault
censeurs et le Docteur J. A. Hurteau,
médecin, examinateur.
Le Président, M. Jos A. Labelle, prit

ensuite le fauteuil présidentiel, adres-;
sa quelques mots de remerciement et
demanda à M, Brossard de porter la
parole.
M. Brossard fit l'éloge de M. le

curé ct donna ensuite les acuvités
de la société dans Cornwall depuis
1916, temps de sa fondation içi. En

1930, la société compta içi 223 mem-'
bres. C’est une raison d'être fière de

| votre succursale, dit-il, vous consta-
tez les progrès constants qui s'y opè-
rent. Ceci démontre l'esprit de soli-
darité qui se développe içi, l'esprit de
fraternité et de charité qui est la
base de la prospérité et une pro-
messe d’un grand succès pour l’ave-
nir. Je vous prie d'excuser l'absence
du président-général, dit-il, qui est
en ce moment à New-York et qui
désirerait beaucoup être avec vous.
Il donne ensuite le rapport financier
de la société, lequel montre du pro-
grès malgré la direction des temps.
C’est grâce au travail des organisa-
teurs dit-il, tel que M. Hamelin qui
dans votre ville et votre région fait
un regain de vitalité extraordinaire,
et grâce aussi au bon travail des exé-
cutifs des succursales et de tous les
membres.
Aucune autre société de notre genre

ne peut se glorifier d'être en aussi
bonne posture que nous.

Il faut continuer et pour faire ain-
si, il faut que tous les sociétaires se
fassent semeurs de la doctrine de la
doctrine de la société, et répandent
les nombreux avantages pour y ame-
ner de nouveaux confrères,

Il faut tenir constamment le nom
des Artisans en éveil devant le pu-
blic, société qui a maintenant un ac-
tif de $12,000,000, parlant toujours de
ses bienfaits dans tous les domaines,
sa nécessité comme institution na-
tionale, son aide à la religion et à
1~ race.

Il félicite ensuite “: nouvel exécu-
tif et leur demande de se donner un
activité encore plus grande, laquelle
se réalisera par la collaboration des
membres de l'exécutif et de tous les
membres.

Il y eut ensuite discours prononçés
par MM. Hamelin, Rodolphe Danis,
Dr J. A. Hurteau, Arthur Paré, M. le
curé McDonald et M. Bouchard, pro-
pagandiste du Droit.
Un magnifique banquet fut ensuite

servi dans la salle p-r les dames de
la paroisse. Un programme de chan-
sons et musique pendant le repas fut
rendu par MM. Brossard, L.-P. Bou-
chard, Arthur Paré, A. Quenneville,

nette, Raphaël Parent. M. Parent
était au piano. Il y eut aussi musi-
que fournie par l'orchestre Samson et
Forget avec M. Pare: a piano.
—

Cette néuvamne

QUEBEC. -— La neuvaine à saint
François-Xavier, qui groupe toujours
un bel auditoire chaque année, com-
mencera à la cathédrale samedi pro-
chain.

Elle sera prêchée rar le R. P. Lu-
cien Dumont, O.P., de Sackville.
Des Frères Prêrheurs, cn > sait,

deszervent depuis 1926 la paroisse de
N.-D. du Rosaire à Sackville, N.-B,

    

fils de M. et de madame Louis-N.
—— —— 

MAMANS...
seule

I'‘Avoine Quaker
peut assurer à
enfant les fameuses

Propriétés Nutritives
et la Saveur Quaker
E déjeuner est le repas le
portant |

dépense 70% de son énergie
et nerveuse dans l’avant-midi.

L’Avoine Quaker procure
fants en période de croissance énergie
dont ils ont besoin. Ses 16% de pro-
téines favorisent la croissance;
659, d’hydrates de carbone
source précieuse d’énergie, et elle ren-
ferme en outre en abondance des
anatiéres minérales reconstituanfes et
des vitamines.

N'allez pas croire que n’importe quelle

richesse nutritive de l’Avoine Quaker.
, Celle-ci est différente parce qu’elle se

oix bien mûris
. et moulusd'après le procédé exclusif

puis rôtis pour en fairË res-
raiche saveur d'amande.

Et le Quick Quaker (Quaker Eclair)
est si facile à préparer . . . il est prêt à
servir 214 minutes après que l’eau a
commencé à bouillir. Il est aussi très
économique ...le repas d’une per-

compose de grains de

+ Quaker,
sortir la

sonne coûte à peine un sou.
Essayez aujourd’hui le QuickQuaker.

* S'offre en gros paquets de famille (avec
ou sans porcelaine), ou en petits
paquets à 10 sous. . . jamais en vrac.

* Tous les paquets Quaker renferment
des cou échangeables pour des
primes de valeur.

our l’enfant, car celui-ci

 

votre

plus im-

physique

aux ene

ses

sont une

avoine roulée possède la saveur et la

PORCELAINE

des officiers. La soirée se termina par diocèse de St-Jean.

     

        
    

dans chaque paquet
marqué “Chinaware”

Une surprise vous estréservée
dans chaque paquet de Quick
Quaker marqué ‘’chinaware.””
C'est une pièce de véritable
porcelaine anglaise d’un at-
trayant modèle. Vous n’en
sauriez acheter de plus belle.

leurs et formes superbes.

FABRICATION CANADIENNE an

vick QUAKER OATS
oC Cuit en 214 minutes après que l’eau a commencé à bouillir
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conque, vers lequel ils se dirigent.

 —

Nouvelles d

North Bay
18 février 1931.

ENCORE L'HOPITAL
La condition financière de l'hôpital

Victoria, le contrôle de institution
par la ville, projet qui n'attend que
la ratification du gouvernement pro-
vincial, telles furent les questions qui
revinrent sur le tapis hier soir.
La discussion fut amenée par une

motion présentée par M. l'échevin
Gaya et appuyée par M. l'échevin Elie
Cholette. Ceux-ci désirent des rensel-
gnements au sujet de l'état financier
véritable de l'institution.
Après avoir déclaré qu'une rumeur

lPersistante voudrait que l'hôpital soit
en dette pour plusieurs milliers de
dollars, la motion poursuit en deman-
dant que le conseil de ville réclame
de la commission de l'hôpital, des
renseignements précis et un état de
compte détaillé.

Si la condition financière était-elle
qu’on le prétendait généralement, la
motion demande qu’une session spé-
clale du conseil soit appelée peur ven-
dredi et que les membres de la com-
mission de l’hôpital assistent à cette
conférence.

M. l'échevin Workman fit remar-
quer qu'une assemblée spéciale du
comité de feu, d'eau et de lumière
doit être convoquée vendredi soir. M.
l'échevin Gaya lui répondit qu'une
dette considérable sur l'hôpital aurait
une influence sur le taux en général
et que la question était assez impor-
tante pour convoquer une assemblée
spéciale en vue de l’élucider. Il con-
sentit, cependant, à laisser la chose
en suspens.

L'on désire des renseignements sur
la dette totale de l'hôpital, de même
que des détails généraux et rarticu-
Ners sur l’état de compte pour l’année
1930.
Durant 1a discussion M, le maire

Robert Rowe déclara que la commis-
sion de l'hôpital était actuellement à
préparer un état de compte oui ferait
connaître en détail l’état financier
de l'hôpital.

NORTH BAY RECLAME D’AUTRES
FONDS

M. le maire Robert Rowe doit ap-
procher M. J.-A. Ellis, directeur de la
Commission de secours pour chô-
meurs, dans un avenir rapproché, afin
de lui demander d’autres secours
financiers ur pousser plus avant
encore les tfavaux publics qui ont été
entrepris en vue d’obvier au chôma-
ge à North Bay.
M. le maire démontrera que les

fonds fournis à la ville à cet effet
sont maintenant presque épuisés et
que le temps s'annonce très dur pour
certaines familles si l'on ne peut con-
tinuer à féurnir du travail aux péres
de famille.
L'on estime généralement que, à

moins que l'autres fonds ne solent
fournis à la ville pour continuer ces
travaux, plus de 300 familles se trou-
veront par le fait même sans le pain
et devront être entretenues par la
charité publique.

LE CURLING
MM.le docteur R.-L. Dudley et T.-

E. McKee sont sortis vainqueurs, hier
soir, dans les semi-finales pour la
coupe Wetinore, l’un des ttophés pro-
clamant l’habileté des locaux au sport
du curling.
M. T.-E. McKee obtint une victoire

assez facile contre M. D. St-Pierre
mais la partie Dudiey-Reynolds fut
beaucoup plus contestée et le résultat
fut indéëts jusqu’à la fin.

RAPPORT DE LA POLICE
Durant le mois de janvier, la som-

me de $397.50 fut versée en amendes
et frais à la cour de police et à la
cour des délinquants juvéniles à North
Bay.
De cette somme, $14.50 furent con-

tribués par les délinquants de la cour
juvénile. T' y eut moins de cas que
pour le même mois l’an dernier mais
le montant versé fut un peu plus éle-
vé.

Il y eut en tout 42 personnes, ju-
gées; 10 furent condamnées à la pri-
son et 4 furent renvoyées avec des
sentences suspendues.-
Deux jeunes hommes furent en-

voyés & l'école industrielle, et un
adulte, à l'asile d'aliénés. Un individu,
condamné pour assaut, paya 8950. Il
y eut 5 cas de manquements aux rè-
glements de I ville, 15 cas d'ivresse
dont huit déboursèrent la somme de
$128 et 7 autres purgèrant des sen-
tences. L'un fut incarcéré pour avoir
de la liqueur en lieu public, et un au-
tre versa la somme de 3206 pour avoir
de, la boisson qu’il ne s'était point

  procurée avec un permis. Un homme

 

 

    
paya $31 pour avoir transporté de la
boisson. Deux alièrent en prison pour
s'être promené en chemin de fer sans
faire usage de billets.
Deux autres, accusés de vols, reçu-

rent des sentences suspendues. Deux
furent condamnés à la prison pour
vagabondage et un autre fut envoyé
à l'asile d’aliénés.

Il y eut 11 cas à la cour de délin-
quants juvéniles.

LE PRESIDENT DU C.P.R.
L'on croit qu’il y a possibilité que

M. E.-W. Beatty, président du che-
min de fer Canadien Pacifique visi-
tera North Bay dans un avenir rap-
proché. L'on avait essayé l'an der-
nier de l'avoir comme hôte d’hon-
neur à un banquet donné par le Board
of Trade mais l’on n'avait pu trouver
une date qui convenait. Cette année,
l'on essaiera d'obtenir qu’il séjourne
pendant quelque temps dans notre
ville à son retour de l’ouest où il
voyage actuellement. À cet effet, l'on
entrera en relation avec M. H.-J.
Humphrey, de Montréal, et l'on es-
père que, cette année, M. Beatty
pourra passer quelque temps. parmi
nous.

DECES
De bonne heure, vendredi matin,

M. George-T. Carruthers décédait à
la demeure de sa mère, Mme M. Car-
ruthers, 98, rue Fraser.
M. Carruthers fut attaqué de la

maladie qui l’a emporté il y a envi-
ron deux semaines alors qu’il sentit
soudain de violentes douleurs & la
poitrine. Il en était passablementre-
venu lorsque, en arrivant chez lui,
jeudi soir. il subit une nouvelle at-
taque et expira quelque temps après
être parvenu à sa chambre.
M. Cerruthers a passé toute sa vie

à North Bay sauf la période où il fut
envoyé à Winnipeg et Dryden, Onta-
rio, comme employé de la Banque
“Traders”. Il vint en cette ville avec
ses parents alors qu’il n’avait que
trois ans. Il vit le jour à Toronto.
Il reçut son instruction eux écoles
primaires et au Collegiate de notre
ville et, de bonne heure, fut employé
de la première banque établie ici, la
Banque “Traders”.

Il fut transféré successivement à
Winnipeg et à Dryden. Il revint à
North Bay un peu avant le commen-
ciment de la Grande Guerre. Peu
après il ouvrit un magasin de tabac
dont il disposait après en avoir fait
un succès. Quelque temps après il fon-
daît la Peerless Bakery qu'il vendit
postérieurement à la Sally Ann Ba-
kery dont il demeura le gérant.
Le défunt était âgé de 47 ans. I

était fils de feu M. le docteur J.-B.
Carruthers de North Bay. Il laisse
pour le pleurer sa mère, Mme M.
Carruthers et “plusieurs autres mem-
bres de la famille: W.-J. Carruthers,
Toronto; Mme H.-E. McGill, Coch-
rane; Mme W.-G. Stewart, Trois-
Riviéres, Québec; et Mme R.-L. Lamb,
de North Bay.

Nous publierons voiontiers les nou-
velles qu'on fera parvenir, par écrit,
au correspondant. Priére de remettre
tout rapport écrit au studio de mu-
sique de M. Antoine Lévesque, 117
rue MeIntyre, ouest.

Un auxiliaire
La dernière livraison des Acta

Apostolicae Sedis nous apporte les
nominations suivantes d’évêques:
Mer J. Van Cauwenbergh, vicaire

général de Malines, à été nommé évé-
que titulaire de !ynaos et auxiliaire
du cardinal Van Rcey, archevêque de
Malines.
Le R. P. F.-X. Bini, procureur gé-

néral de la Congrégation des Fils
du Sacré-Coeur do Jésus de Vérone, à
été nommé évêque titulaire de Vallis
et vicaire apostolique de Kartoum.
tip

Doit renforcir les enfants
maigreset faibles ou l’on

remboursera l’argent
 

Stimule la croissance du corps, des
os et des dents des enfants faibles.

————
/

Vous pouvez donner & vos enfants
le tonique vivifiant de la nature du-
rant-°28 jours, et si à la fin de ce
temps, vous n'êtes pas satisfait du
résultat, l'on vous remboursera votre
argent.

ne sauriez manquer de profiter. De-
mandez en toute pharmacie des Pas-
tilles Extrait de Foie de Morue de
McCoy, elles nont petites, sucrées et
riches en substances constituante du
corps provenant de Foics de Moryes.

Directions complètes avec chaque
boîte — 60 pastilles 60 sous — une bénédiction pour les enfants délicats.

Voilà une offre équitable dont vous

Tout un passé est évoqué par le contraste du Royal William, ce diminutit petit bateau à vapeur
qui, en 1887, fut le premier à traverser l'Atlaitigue—de Québec & Londres, et le plus grand palais flot-
tant du Canada, l'Emypress of Britain, dont on achève activement la construction sur les bords de la
Clyde, et qui comptera parmi ses nombreuses attraciions, une installation complète de Vues Parlées ot
Sonores. Le système complet, pouvant répondre aux besoins particuliers des plus longues Croisières au-
tour du Globe, et manufacturé aux usines de Montréal de la Northern Electric Company, Ltd., a été mis à
bord du Steamer Minnedosa, en route de St-Jean à Liverpool, où des ingénieurs experts en syntonisation
en feront l’installation dans la Salle des Cpncerts. Autre détail unique ct intéressant, du point de vue ca-
nadien, relativement à cette première installation de Vues Parlées sur les Mers, est qu'à chacun des cin-
quante-cinq pays où s'arrêtera l'Empress, des ingéniours experts en syntonisation seront disponibles pour
toute réparation d'urgence nécessaire. Ainsi, les passagers, tout en étant confortablement assis dans la
magnifique Salle do Concert, pourront entendre les dernières nouveautés de Londres, de Paris ou du
Broadway, ou encore Être hautement intéressés par une conférence illustrée, sur un port étranger quel-

L'installation ci-dessus est une conception d'artiste où l’Empress est vu, laissant le Port de Québec
sur les traces du William, mais quatre-vingt-quatorze ans plus tard. Au bas, le Royal William en pleine
mer. À gauche, le Prince de Galles et E. W. Beatty en route pour le lancement du nouveau palais, l’an
dernier. A droite,une desmachines devues parlées du nouveau steamer.

Parent donna la

fausse adresse

René Parent, 17 ans, qui avait don-

né comme domicile, 232, rue Saint-

André, à la suite de son arrestation

sensationnelle par la police d’Ottawa,

de bonne heure hier, sera sentencié

mercredi prochain. Or M. ct Mme

Ovide Bouvier, 232, rue Saint-André,

rapportent que Parent n’a jamais de-

meuré dans leur maison. Les détec-

tives corroborent cc fait.

  

—
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| Mme A. Bélanger au

|

ELLE DONNERA CE SOIR

UNE AUTRE. LUNDI PROCHAIN.

DE SHAWINIGAN FALLS.

rélten Bélanger assistera à un con-

des Associations fédérées des
cicnnes Llèves dos Couvents Catho-
Hques du Canada,

Elle donnera, ce soir, une cunfé-
rence sur l'Oeuvre des Associations.
Samedi soir, Madame Bélanger pré-

rection central, qui sera tenue à VE-
cole du Plateau, Montréal.
lundi soir prochain,

une autre conférence à Shawinigan
l‘alls, aux Amicales de Ja région.

POINTE FORTUNE
18 février, 1951.

Le 8 de cc mols est decédé à l'âge de

 

70 uns, M. A. O. Bélanger, aprés une
courte maladie. Les funérailles ont eu
lieu mardi le 10 février, dans l'église
Saint-François-Xavier, au  milleu d’un
grand nombre de parents et d'amis. Le
défunt était un vieux citoyen de l'en-
droit et bien estimé de ses concitoyens.
Il laisse dans le deuil outre ses frères
et soeurs, un fils, M. Albert Bélanger,
deux filles, Mmes J.-A. Bélisle, et J. M.
Desjardins: quatre petits-enfants, Jean-

| Roch, Jeanne, Paul et Albert Desjardins.
| Mme J.-N. Corbeil accompagnée de ses
(deux fils, Jean-Louis et François-Xa-
vier est allée à Montréal, visiter ses deux
filles, les RR, SS. Salnte-Marie-Joachlm
et Sainte-Thérése-de-la-Croix, novices a
la Maison-Mêre de la Congtégation No-
tre-Dame.
Mlle Hermine Dicaire est allée à Mont-

réal, derniérement.
M. Armend Dicaire

Jours à Montréal.
Mlles M.-A. Gareau et M.-R. Gareau,

de Montréal, alnsi que M. Emile Ga-
reau visitaient leurs parents, dimanche
dernier.
Mlle M.-Jeanne Sabourin, de Mont-

réal, était chez ses parents, dimanche.
M. Athanase Pharand qu! a passé

quelque temps À St-Hermas chez sa
soeur est de retour à Pte-Fortunc.
M. ct Mme Isidore Pharand et leur

bébé Paul-Emile rendaient visite à lour
tante, M. Bélanger. de Chûte-à-Blon-
deau, dimanche aprés-mtdt,
Dernièrement Mile Irène Roy réunis-

sait quelques amis pour une partie de
cing-cents. On remarquait parmi les
invités Milles Hermine Séguin, Yvonne
et Béatrice Campeau, Yvonne Lalonde,
Rose-Alda Fournier. Emilienne Séguin,
MM. Maurice Corbeil, Roméo Séguin,
Alphonse Lafrance, Omer Duchesneau,
Edgar Lalonde.

—_————————

ALFRED STATION
: Naissance.

M. et Mme Honoré Séguin font part
À luers parents et amis de la naissance
d'un fils baptisé Joseph. Guillaume,
Lucien Elmeau. Parrain et marraine, M.
et Mme Ménard, de Montréal. Porteuse,
Mme Georges Séguin.
Mme Aldéric Marleau fut conduite

lund! dernier & 1'hépital général d’'Otta-
wa, gravement malade.
Mme Joseph Clément était de passage

à Ottawa mercredi pour rendre visite
à son frère, M. E. Noël à l'hôpital gé-
néral.
Mme Legault, de Mcatréal, passe une

quinzaine chez son oncle, M. Joseph
Clément.
M. et Mme Omer Lalonde visitaient

chez M. Eugêne Clément, jeudi dernier.
Assistalent aux funérailles deMme

  
passe quelques

 

 
  

congrès régional |

des À. de Montréal
NE.

CONFERENCE A MONTREAL ET |che

Aujourd’hut a Moutréul, Mme Au- |

rrès régional du district de Montréal, | de
A\n-|

sidera l'assemblée du bureau de di-!

celle donnera ;

 = |

Ed. Demc:re, de Weudover, jeudi, MM at
“us Horniadus Paqacite, Ces. sy
san. MM. Victor, Oier St-Jeni; Nuit

. vddz CANver ses enfants Gilbert of
vicute, de Massenn. N.-Y., passe!
Uelque ternps chez son père, M. Jus. ys

Daoust, alus: que chez Mme J. Granger
M. et Mme Joseph Si-Jean prenaleut

> diner chez M. Victor St-Jean, ains
ue !l» souper chez M. C:éophas 5

1 Jean, dimanche.
M. et Mme

“talent dos
Evariste Blasonnetie vi.

parents d'Alfred, dima.

M. et Mine Doris Léger visitalent dus
AUX ANCIENNES DU DISTRICT, burents de St-Isidore, la -emaine dci-

niere.
Nous sommes heureux d'apprendre que

M. Donat Clément qui se brisa la ch--
| ville du pied en charroyant du foin. !
Y à quelque temps est en parfaite vo

guérison. :
Mme Zod! Clément passe

| ne chez ses parents.
M. A. Labrosse, d’Alfred, M. Omer La-

londe et Jean-Valére Legault etaient a
Plantagenet, dimanche après-midi, pou?
assister à la partte de gouret entre Cure
ran et! Plantagenet.

—_——

| ANGERS

une huit se

 

 

; 18 fesries, 16,
! Baptèmes.

Josph-Ron1*o-Ad0'<d,
et Mme Aim: Duimnais
Mercier. Parrain, M. Adélard Mercier,
marraine, Mnic Veuve Henri Gratton
remplaçant Mme Mercier, Ricnd'mere de
l'enfant. Portcuse, Mile Ro:e Meszor
tante de enfant.
MM. Antonio, Anaiote et Alderiv : -

may, M. Roger Montpetit, Mile Simoni.»
Monpelit, Mile Gilberte ¢t Jeannei =

emant de ft
uee  Blancle

: Lemay, tous de St-Joseph d'Orléans; 141
René Lamarche, Mile lrénée Lamare.:r
et Mlle Dorothée Duchesneau, ont pi.
le diner chez Mile Annette Larose, d.-
inanche dernier.
Mme Thomas Legault qui était al! ©

parser quelque temps chez ses parenis
a Maniwakl est revenue parm! nous.

Mlle Yvonne Souci, de Buckingham,
rendait visite a Mile Reina Turcotic,
lundi dernier.
M. Ernest Smith nous a quittés pour

aller continuer ses études au grand s:-
minaire.
Mme Henri Routhier ct Mlle Fornande

Routhier rendaient visite à sa soeur,
Mme Farley à Ottawa, la semaine der-
nière.
M. ct Mme Albert Potvin et leur |

Hector, étalt de passage à Ste-Rose dc
Lima, dimanche dernier.
M. et Mme Ernest Chartrand sont alles

& Curran 1a semaine dernière, chez €
père de Mme Chartrand.
M. Herménéglide Bollcau était aussi à

Curran à l'occasion du service anniver-
saire de sa filln, Mme George Chartran-l.
Mlle Anna Mineau, de Gatineau Mill,

rendait visite à ses parents, dimanche.
Mlle Jeanne Racine, de Buckinghrin.

passe quelques jours chez sa tante, Mme
Léon Racine.
En visite chez Mme E. Smith, Mmc

Sos, Rose, sa belle-soeur de Boston,

es—
QUEBEC. — Jamais, au dire d'une

1cligieuse très âgée, les Soeurs de Ja
Charité n'ont connu pareille épidém'c
de deuils: elles ont perdu depuis un
mois huit 1cligieuses professes.
Lundi, est décédée une soeur de M.

le Chanoine Gagné, de l'Archevéché,
la Révérende Mère Saint-Alexis,

y membre du Conseil général de la com-
| munauté.

Mère Saint-Alexis, née Maric-
Agnès Gagné, fut durant quatorze ans
maitresse des Novices à la maison-
mère, supérieure à Saint-Raymond,
elle passa ensuite à une fonction im-
portante à l'hôpital Saint-Miche.-
Archange. Une soeur lui survit dans
la communauté de Québec, la Révé-
rende Mère Saint-Théophile, Une ma-
ladie de quatre jours seulement l'a
emporté à l'âge de 70 ans. La défun-
te eut célébré au prochain semestre
ses noces d'or de vie religieuse.

  
 

 

NOUVELLES DU MAGASIN

RYSON - GRAHAM
 

Wiitons
Sans Couture

Dimension 6 pds 9 pes x 7
pds 6 pcs. Qualité a texture
serrée à poil fourni. Dans un
choix de couleurs et de disposi-
tions pour toute chambre. Spé-
cial à

$26.75

Chandails Tout

Laine de Choix
* Pour Enfants

Spécial, chacun,

98c
-Chandails pullovers tout lai-

ne, fascinants, & encolure poin-
tue. Dans les teintes de rose,
bleu, sable ct blanc. Grandeurs
pour les âges de 1, 2 et 3 ans.
Chacun, 98c,

Chics Taies d’Oreillers
pour Bébés

Chics tafles d'oreillers blan-
ches, joliment brodées à la main.
Finies avec bouts festonnés et
houtonnant au dos. Dimension
de 12 pcs et 16 pcs.
Chacune... 69c

B.-G. — Au Deuxième Etage
 

Crêpe Canton

de Soie
Extra Spécial, la verge,

$1.95
Une qualité épaisse, pure sole

d'une texture fine ct d’un at-
trayant fini. Splendide pour ro-
bes et costumes. 39 pcs de lar-
geur. Régulier jusqu'à $3.50 la
verge. Spécial, la verge, $1.95.

Crépe Plat
Crépe plat de pure soie, sou-

ple, se drapant bien, dans un
bel assortiment de teintes at-
trayantes piles et foncées, ap-

proprié aux vêtements d'après-
midi ou de soirées. 38 pcs de
largeur. Rég. $1.95.
Spécial, la verge...... $1.09

Crôpe- plat de qualité épaisse
en unetexture uniforme et d’un

riche fini. Dans un vaste assor-

timent des plus récentes teintes
.pour l’usage actuel et du prif-

39 pcs de largeur. Ré-
$2.75. $1.75

Spécial, la verge. ......

B.-à. — Au Rex-de-chaussée

temps.
gulier

  ment.

Attrayants

Axminsters
Dimension 4 pds 6 pes x 7

pds 6 pes. Qualité épaisse à
poil fourni. En, quatre fascinan-
tes dispositions: De fascinantes
carpettes pour vivoirs et salles à
manger. Spécial à

12.75

toile huftre, avec une
avec bords ourlés à jour.

18 pouces de largeur.
La verge,

65c

Dessous de bras Hickory avec

couverture double dec nansouk

| do qualité de choix. Format 2.

| 3 et 4 Dans les teintes de rose |
et blanc. 5 Cc

| Spécial, In paire

Bryson

 

 

Aubaines Spéciales — Voyez-les, Vendredi
Trois Genres d’Attrayantes

, Car
en Dimensions Populaires

Les personnes qui désirent une Carpette
de dimension moyenne seront vivement Inté-
ressées en ces trois séries, car elles constituent
une excellente occasion pour épargner grande-

Les trois séries comportent ce qui suit:

Bryson-Graham—Au Deuxième Etage

Fascinantes

Parures de Bridge, $1.59
en Toile à Broderie Découpée

Attrayantes parures de bridge se composant d'une nappe de 36 x 36
uatre serviettes pour assortir.

pouces 9 de à fascinante disposition brodée découpée et finies
La parure, $1.59.

Bryson-Graham — Au Rez-de-chaussée

Attrayants Couvre-pieds de

Rayon de Qualité de Choix

Couvre-pieds de rayon de bonne qualité,

en un beau lustre soyeux. En attrayantes dis-

positions et diverses fascinantes teintes.

mension 72 x 100 et 80 x 100 pouces.

Toile Huitre de Qualité de Choix
‘Toile huître ferme en une texture uniforme douce, appropriée À la

confection des nappes, nappes de bridge, etc.

36 pouces de largeur.
La verge,

85¢
Bryson-Graham — Au Rez-de-chaussée

Dessous de Bras pour Dames

-Graham
Limitée

Angle des rues Sparks ot O'Connor.

petites

Tapisseries
Sans Couture

Dimension 9 pds x 9 pds,
Carpettes tapisseries résistantes,
très durables, En attrayants ef-
fets pour vivoirs et chambres à
coucher. Spécial à

$11.95

Bien confectionnées de

$3.95
Di-

Chacun,

72 pouces de largeur.
Ia verge,

$1.95

Dessous de bras de bonne

qualité, à couverture simple de

coton blanc. Format 2

et 3. Spécial, In paire... 25c   
    i
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L'homme vertueux sait souffrir; il sait que la souffrance est
dans le monde et qu'il en doit porter sa part sans la rejeter ni la
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‘ Un projet équitable
La

 

Société Saint-Jean-Baptiste adopte hier soir un projet qui a
trait à l'élection des mc:mbres de la commission des écoles
sépirées. — La situation que la distribution des quartiers

: municipaux fait à la majorité des cor’ -ibuables catholiques.—
Majorité mise en minorité. — Un déplorable état d’esprit,

’
, A uye assemblée générale de ses membres, tenue hier soir
à la salle Ste-Anne, la Société Saint-Jean-Baptiste a décidé de
faire auprès de la législature de Toronto une démarche qui, si
elle est couronnée de succès, aura pour résultat de remédier à la
distribution des quartiers municipaux de notre ville et d’assurer à
fous les contribuables catholiques une représentation à la com-
mission des écoles séparées qui sera proportionnée à leur nombre.
* Actuellement, la ville est divisée en onze quartiers. Cette
distribution des quartiers a, au point de vue municipal, sa raison
d’être. Au point de vue scolaire, elle est loin d’être équitable.!

En effet la population catholique qui est très dense en cer-

tains quartiers est clairsemée dans les autres et il en résulte que

  
    
les frais généraux.

Le rapport contient une for-
mule typique de la composition
du pain tel qqu’il est boulangé
‘ans 158 établissements. Nous pu-
blions ici cette formule en la com-
parant à la composition du pain
en Angleterre:

Boulang. Boulang.
canad. brit.

Farine ............ 59.3 65.6
Sel... secco00.... ll 0.8
Sucre ............. 11 0.0
Graisse ............ 11 0.0
Lait eu poudre de lait, 1.3 0.0
Malt ............. . 05 0.2
Levain ............ 0.8 0.5
Gateau de Levure ... 0.2 0.0
Eauw............... 346 329

100.0 100.0

En plus d’avoir obtenu les for.
mules des boulangeries, on a ana-
lysé 17 échantillons de pain, sous
la direction de 1’analyste du Do-
minion. Ces échantillons variaient
en prix, de 7 & 12 sous pour le
pain de 24 onces. Le rapport de
l’analyste montre que ces échan-
tillons ont à peu près la même va-
leur nutritive.
De cette analyse, deux faits

ressortent avec relief. Le pain
anglais ressemble à celui que nous
avions l'habitude. d’avoir au
temps où nos mères n’avaient
pas oublié l’art de pétrir la pâ-
te. Deuxièmement, s’il y a une
telle différence dans la composi-
tion du pain, elle doit se trans-
poser dans les frais de production.
Nous nous contentions, il n’y a
pas si longtemps d’un pain assez
rude, légèrement brun, fait uni-
quement de farine, de levain et
d'eau. Nous n’exigions pas qu’il la minorité des contribuables peut élire la majorité des commis-

saires.
- On relève sur les listes électorales les noms de 18,315 con-

iribuables aux écoles séparées; 11,104 sont Canadiens francais|

7,211 appartiennent à d’autres nationalités: Irlandais, Italiens,

Or, les Canadiens français ne sont en majorité que dans

Quelques chiffres feront entore mieux comprendre la situation. !

Dans les cinq quartiers où la majorité est française, il y a 11,577

électeurs catholiques et dans les six autres 6,738. Or, ceux-ci

peuvent élire douze commissaires tandis que les Canadiens français

qui forment la grande majorité ne peuvent en élire que dix. .

. Cette sitnation est anormale et injuste, et la majorité tient à

ce qu’elle soit rectifiée le plus tôt possible.

«  L’an dernier, la commission des écoles séparées a présenté à
soi . Tr j i i it pour butla législature de Toronto un projet de loi qui avait p Tone

‘élire les commissaires, sans tenir compte des quartiers. -

desoefrbuablos catholiques auraient fait leur choix d’après une

i mune de candidats. ’ CL ;

teprojet a été défait au comité des bills privés, sous pré-

texte que la minorité des contribuables catholiques n avait

aucune garantie légale d’étre représentée a la commission sco aire.

D'autres raisons ont aussi été alléguéesqui seront éclaircies quan

i temps des grands règlements. i

viendra Doost qui a été adopté hier soir et que l’on pourra bre

en détail dans le rapport de l’assemblée réduit le nomt re es!

quartiers actuels à six afin d’unir les contribuables catho iques

en six groupes numériques à peu près égaux. Il tient|compte es

divisions territoriales actuelles et ne bouleverse n lemen ]

rouage électoral habituel. De plus il a l’avantage de donner

A la majorité et à la minorité une représentation proportionnée

à nombre.
;

> Lu aurait eru qu’un projet aussi équitable aurait été adopté

à l’unanimité.Il s’en est fallu de peu. Mais une dizaine de per-

sonnes parmi lesquelles il n’y avait que deux ou trois pères de

tarrer le désir de la grande majorité que pour désapprouver le

incipe d’un projet destiné à assurer la reconnaissance de droits

droit d’attendre plus d’idéal et plus de patriotisme. En vérité,

elle est déplorable cette mentalité qui tue, en de Jeunes coeurs,

J’enthousiame des grandes causes, et qui les porte à tenir en sus-

picion nos chefs les plus méritants, nos associations nationales les

plus nécessaires, Si c’est là la formation intellectuelle et patriotique

que l’on donne. en certains milieux, à une partie de notre jeu-

fesse, si c’est là la génération que l’on nous prépare, eh bien! on

n’a pas le droit d’en être fier et il est temps que 1 on ouvre les

veux sur un danger aussi grave et que l’on se prémunisse contre

lui.
Quant au projet lui-même, nous espérons que les députés

d‘Ottawa feront tout en leur possible pour le faire accepter de
leurs collègues, au cours de la session actuelle.

Charles GAUTIER.

  

LE PAIN CHER

cation de cette devise: les affai-
res, c’est l’argent des autres.

Toutefois, le rapport de M. Me-
Gregor tout en avouant de bon-
nes raisons d’exercer une surveil-
lance sur les agissements des
chaînes de boulangeries et de mi-
noteries, expose les facteurs qui
ont maintenu les prix du pain à
des niveaux très élevés. Il ex-
plique, par exemple, qu’il y a
dans le commerce de la boulange-
rie, deux sortes de concurrence.
La première est une compétition
de prix. Les concurrents ont
une tendance à offrir au public
une marchandise d’égale qualité
aux plus bas prix possibles. Cette
concurrence, qui est générale dans
le commerce, .n’est cependant
guère apparente dans la boulan-
gerie.

La seconde compétition porte
sur la qualité de la marchandise,
l’excellence du service de livrai-
son, ete. On dit couramment, et
on a parfaitement raison, que le
pain moderne n’est pas celui de
nos grand ‘mères. De nombreux

ingrédients, que ne connaissaient
pas les anciennes méthodes de pa-
nification, entrent dans la com-
position du pain que l’on diatri-
bue à nos portes. Et pour ap-
précier ‘s’il est vrai que les prix
du pain ne reflètent pas la chute
du blé et de la farine,il faut s’as-
surer si, ces ingrédients ne sont

Le gouvernement fédéral a pu-
blié mardi le rapport de l’enquête
faite sous l'empire de la loi des
monopoles. C’était le premier
document officiel publié depuis
due la validité de cette loi a été
reconnue par le comité judiciaire
du Conseil Privé. L’enquéte
avait été conduite sous la direc-
fion du régistraire, M. F. A. Me-
regor. Le ministère du Travail

qui a la haute main sur ce nou-
vea: service de l’administration
fédérale a profité de l’occasion

Mic une fevue générale et com-

ques qui ont provoqué depuis
quelques années la hausse cons-
tante des prix du pain.-
On s’est plaint du pain cher

pendant plusieurs années. Mais
depuis l’entrée de quatre minote-
ries canadiennes dans l’industrie
de la boulangerie et surtout de-
puis la chute du blé et de la fa-
rine, les organisations ouvrières
ont pris ombrage dela stabilité
des prix. On a soupçonné les
rhinoteries d’exercer une influen-
cs néfaste et de maintenirles prix
éteyés au bénéfice de leurs action.
naires, De prime abord, les sowp-

haute finance nous a appris à
nous méfigr d’elle. Partout où
elle étend Ses tentacules on a rai-
sbn de craindre pour le budget
familial ,tant elle a poussé acti-

nous fût distribué à nos portes
ni présenté dans des enveloppes
de papier appelées ‘‘enveloppes
hygiéniques’’. Dans ces nouvel-
les conditions qu’importe si la
farine a baissé puisqu’elle ne re-
présente qu’environ un tiers du

j prix de revient du pain? Le rap-
port nous apprend que pendant
le premier semestre de 1930, le
prix de revient moyen pour cha-
que livre de pain canadien s’éta-
blissait ainsi:

Farine ..
Autres ingrédients.........
Frais de panification.......
Vente et distribution.......
Administration. .

Prix de revient

On nous livre d’ordinaire un
pain d’une livre et demie ce qui
porte le prix de revient à 10 sous
et demi. Nous voyons par là que
si les prix du pain sont élevés ce-
la ne dépend pas uniquement du
boulanger lui-même. Les con-
sommateurs, de plus en plus exi-
geants, ont forcé les boulangeries
à produire un pain moins bon,
plus blane, plus fin, moins nutri-
tif... et plus cher. Au commen-
cement, quand les ménagéres ont
décidé de ne plus boulanger sous
prétexte qu’elles pouvaient se
procurer du pain à bon marché,
on pouvait encore avoir l’illusion
du pain de chez nous. D’étape
en étape, les méthodes se sont mo-
difiées et finalement nous en som-
mes arrivés à payer trop cher un
pain qui ne nous fournit pas la
substance nutritive dont l’esto-
mac a besoin.
Nous appuyons ces remarques

du rapport:
“Il est inutile d’ajouter que le

consommateur doit assumer une
certaine part de responsabilité
pour les prix actuels du pain
commede quelques autres commo-
dités. Il reçoit mieux et il doit
payer davantage. L'’acceptation
ou la demande de meilleurs servi-
ces, de qualité supérieure et de
plus grandes variétés, sans se
préoceuper qu’on devra en faire
les frais, joue un rôle important
dans le maintien des prix élevés.’
Imprévoyance et légèreté. Nous

faisons absolument tout pour pré-
parer un malaise. Sitôt qu’il de-
vient pénible, nous nous adres-
sons au gouvernement pour le re-
dresser! On finira par baptiser
le gouvernement le “‘refugium
peccatorum’’.

Léopold RICHER.
rs

Au Jourle Jour

Économie.

Un exemple peu banal d’éco-
nomie, c’est celui du gouverneur-
général de la Nouvelle-Zélande.
Il demande deréduire de 10
pour cent son salaire dans l’in-
térêt public.
A la législature de Toronto,

le chef des progressistes propo-
se au gouvernement de rappeler
la loi votée l’an dernier, en ver-
tu de laquelle les salaires des
ministres ont été portés de dix à
douze mille piastres, et de rédui-
re de moitié le salaire des com-
missaires de la commission des
liqueurs de la province. Le sa-
laire du président, & moins que
nous faisions erreur, est de
“20,000 par année, et celui ‘des
deux autres commissaires de
$10,000 chacun.

L'exemple du gouverneur-géné-
ral de la Nouvelle-Zélande sus-
citera-t-il de nobles imitateurs  vement et effrontément l’appli-| pas des facteurs importantsdans en Ontario!

Le temps est à l’économie. |pu

“L'AVENIR EST A CEUX

L’utilité du français.

Mademoiselle Ella-L. Smith,
une conférenciére canadienne,
parlant devant un auditoire de
jeunes à Ottawa, insistait, cette
semaine, sur la valeur d’une
connaissance à fond du français.

Cette remarque de la confé-
rencière au cours de sa causerie
sur la Yougoslavie détruira pro-
bablement chez plusieurs de ses
auditeurs un faux préjugé.
Mademoiselle Smith, lorsqu’el-

le parlait ainsi, songeait surtout
aux voyages a l’étranger. Mais
ce qu’elle en a dit s’applique
autamé au Canada.

L’honorable George-S. Henry,
premier ministre de la province
d’Ontario, reproche à M. Mitchell
pépburg, le chef officiel de
l’opposition de ne pas se cher-
cher de siège en chambre. Il dé-
elarait, cependant, dans le mê-
me discours, qu’il n’avait pas
hâte de le voir à la législature.
On comprend facilement que

le gouvernement ontarien ne
soupire point après la présence
de M. Hepburn dans l’enceinte
de la législature. Le nouveau
chef de l’opposition a piqué si
fort l’administration ministé-
rielle et, en particulier, certains
ministres, qu’ils ne désirent pas
de si tôt les verges de M. Hep-
burn.
Le premier ministre imite ces

gens qui, cette semaine, repro-
chaient au ‘‘Droit’’ de rapporter
trop textuellement leurs paroles
et pas assez textuellement, N°est-
ce pas ce qu’il fait en reprochant
à M. Hepburn de ne pas se cher-
cher de siège à la législature et
en manifestant le désir de ne pas
l’y voir de sitôt ?
Le nouveau chef de l’opposi-
n, s’il veut contenter le pre-

Mer ministre de la province,
‘ra sur les bras un travail im-

possible.

Le chef Lemieux.

Le banquet d’honneur offert
au chef Lemieux à l’occasion de
Sa. récente nomination à la tête
des pompiers de Ja ville a été
une magnifique reconnaissance
des services qu’il a rendus à la
cité au cours de ses 41 ans de
service,
Ce qui dut réjouir le chef Le-

mieux, c'est que ce témoignage
prit le caractère d’une démons-
tration civique. Autorités muni-
cipales, citoyens éminents de tou-
tes les parties de la ville, repré-
sentants ‘des pompiers de- Hull
et. des unions des pompiers
S'étaient réunis pour célébrer la
récente promotion officielle du
chef Lemieux,

Partir au bas de Péchelle etpar sontravail et ses qualités seälsser jusqu’aux premières pla-ces dans le département de nospompiers, c’est l’histoire du chefLemieux. Avec du travail cons-Clencleux et de l’étoffe, on émer-
ge toujours. Le chef Lemieux leprouve aux plus jeunes de sessubordonnés. C’est pour eux unencouragement dans l’accomplis-sement de leurs fonctions, obscu-res parfois, mais toujours utilesou nécessaires a 1’épanouissementdu futur chef des pompiers d’0Ot-
tawa qu’il y a en puissa
chacun d’eux, P nce en

C. L’H.

L’OISEAU BLEU
L’Oiseau bleu vole de succsuccès. Février vient de paraitreà 32pages au lieu de 16 comme Jadis, avecde nouvelles rubriques qui s'ajoutentaux anciennes déjà si variées. Aussine se passe-t-il pas de jour sans queplusieurs abonnements ne parvien-nent au secrétariat de la Saint-Jean-Baptiste de Montréal. Plusieurspages de ce numéro ont été illustréesavec goût par James McIsaac, Louis-Joseph Dubois et L. de L.
La couverture rappelle le volumesavoureux de Michelle Le NormandAutour de la Maison, René Guénette,directeur de l’Ecole canadienne, décritles plaisirs d'hiver auxquels s'adonnentchez nous garçons et fillettes; E.-Z.

Massicotte, en colalboration avec le
directeur de l'Oiseau bleu, publie
Petite souris grise, danse ronde, dans
la série de Nos Chansons populaires,
Roger du Vernay montre dans Lors-

qu’on baptisait trois fois, M, Hertel
de Rouville partant avec 250 hommes
pour aller faire la guerre sur la
frontière canadienne, raconte la, des-
truction de Deerfleld, le voyage des
prisonniers amenés à Ville-Marie et
l'établissement de deux jeunes cap-
tits anglals qui laissèrent dans la
ouvelle-France une nombreuse -

térité. pos
Etienne de Lafond, visite, sccompa-

gné de ses fidèles amis, le monument
élevé à la mémoire de James Mc-
Gill, fondateur de l'Université Me-
Gill. Fauvette a retrouvé sa petite
aiguille, celle dont elle se servait
quand elle était enfant. Cette trou-
vaille fait revivre en elle un passé
tout plein d'émouvants souvenirs.
Aurores boréales, poésie du Dr Ne-

née Beauchemin d'Yamachiche, le
Questionnaire de la jeunesse de l'abbé
Etienne Blanchard, la Jeunesse de
Montesim par Mireille, Chloris et
Adhémar, récit original de deux vies
originales, par Marie-Rose Turcot,
Sciences et voyages par Etienne Ro-
bin, la Correspondance de Fauvette,
Historiettes et bons mots, le concours
mensuel, font de ce numéro l’un des
pluspaipitants d'intérêt qui aient été

 

J'allais omettre Un village aban-
donné par Claude Melançon. L'’au-
teur l’a découvert au retour d’une
merveilleuse excursion de pêche. Les (jeunes lecteurs voudront le visiter en

’

LE DROIT
QUI LUTTENT"

sa compagnie; ils y passeront un
quart d'heure joyeux et instructif.
L'Oiseau bleu vient de créer une

nouvelle rubrique: Avani-gardes de
PA.CJ.C. .Le dessin qui encadre le
titre de ces deux pages, organe offi-
ciel des tout jeunes de l'A.C.J.C., ne
pouvait symboliser avec plus de vé-
rité l'idéal de la Jeunesse catholique.
L’Oiseau bleu commencera en mars

prochain un nouveau feuilleton: A
l’école des héros par Marie-Claire
Daveluy et publiera dans les livrai-
sons subséquentes des récits et des
contes spécialement écrits pour la
jeunesse. Ne pas oublier le concours
littéraire institué en janvier.
Abonnement: 50 sous par année,

Numéro gratuit sur demande. Ecrire
sans tarder à l’Oiseau bleu, 1182, rue
Saint-Laurent, Montréal.

rer

“DEUX DOCUMENTS”
 

Hier, dans la publication de
“Deux Documents’’, une omis-
sion importante s’est produite.
La phrase suivante aurait di
étre insérée avant le ‘‘Projet B’’:
“Les commissaires Donovan, La-
ne, Mallen, ‘McKenna, Phelan,
Shaughnessy, Lemieux, Kennedy,
Perras, remirent le 22 novembre
1930 à Sa Grandeur Mgr For-
bes, le projet de division sui-
vant...”

Par covséquent, le projet
A, signé par M. Genest et cinq
autres de ses collègues, ayait été
préparé par M. le sénateur Bel-
court à la demande de Monsei-
gneur l’archevêque et de Mgr
Charbonneau et formulait leurs
désirs. Le projet B au contrai-
re, est l’oeuvre de quelques com-
missaires et vient, sur plusieurs
points, en contradiction avec le
projet À. Or, c’est ce projet qui
n’a nullement la valeur d’une en-
tente, puisqu’il n’a pas été signé
par tous les commissaires, qui a
inspiré jusqu'ici la conduite de
la nouvelle Commission scolaire.

On remarquera aussi que le pro-
jet A, le seul qui ait reçu l’appro-

en contradiction avee le projet

Baptiste.
le but de régir les élections de

bonne marche des affaires seolai-
res en attendant qu’un projet de

toujours dans l’ordre, toujours
désirable.

Ch. G.

 

Le Dr Camsell

 

Le docteur Charles Camsell, sous-
ministre des Mines, a été réélu pré-
sident de la Société Géographique
Canadienne pour l'année 1931 a la
deuxième assemblée annuelle de cette
association tenue hier soir au Châ-
teau-Laurier. Les autres officiers qui

wan et la docteur Mackintosh Bell,

tindale, secrétaire honoraire,
Dix autres directeurs élus pour un

terme de 3 ans sur un comité de 30

Finnie, J. A. Wilson, L. J. Burpee,
F. E. Bronson, le docteur S. J. Mc-
Lean et le colonel L. T. Martin, tous
d'Ottawa; le docteur R. W. Brock, de
Vancouver; le professeur R, C. Wal-
lace, d’Edmonton; Thomas Bell, dé-
puté au fédéral, St-Jean, N. B., et le
docteur John Dafoe, de Winnipeg. Le
lieutenant colonel Thomas Vien, C.
R., ancien commissaire de la com-
mission des chemins de fer du Do-
minion, maintenant de Montréal, a

sentant la province de Québec.
Le docteur Camsell déclara que la

société était composée de 29,801 mem-
bres ordinaires de toutes les parties
du Canada, 4 membres honoraires, 8
patrons et 223 compagnons.

terre

Retraites Pascales

Les retraites paroissiales de Ste-
Anne d'Ottawa commenceront diman-
che prochain et seront prêchées par
un prédicateur en vue de Montréal.
La retraite pour les dames et jeu-

nes filles commencera dimanche le 22
février 4 7 heures p.m., pour se termi-
ner le dimanche sulvant, ler mars,
à 3 heures pm.
L'ouverture de la retraite des hom-

mes et des jeunes gens se fera le
dimanche ler mars à 7 heures p.m. et
durera jusqu'au 8 mars, à 3 heures
p.m.

—————

MORT D’UN ENFANT

Raymond Guégan, enfant bien-
aimé de Monsieur et Madame Jules
Guégan, 187 Chemin de Montréal,

l’âge de 6 mois. La cérémonie de sé-
pulture a eu lieu hier après-midi à
4 heures à l'église Notre-Dame de
Lourdes d'Eastview. Monsieur et Ma-
dame Guégan remercient les parents
et amis qui leur ont témoigné leur
sympathie à l’occasion de la mort de
leur enfant.

auxdeGorge
Double
Traitement
La double action
de Vicks (inha-
lé et absorbé) les
soulage vivement.
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VENDREDI, 20 FEVRIER 931 — 51e jour de l'année.

TL Sele _

CALENDRIER

Lever du soleil 6.55 — Jever de lu lune 8.14
Coucher du soleil 5.33 — Coucher de la lune 8.38

Noviciat des Soeurs Grises: 18, 19 et 20 février.
QUARANTE-HEURES

Servantes de Jésus-Marie: 20, 21 et 22 février.
FETE
   

  

Aurèle Chartrand

a été appelé au

barreau ce midi

ANCIEN ELEVE ET PROFESSEUR
DE L'UNIVERSITE D'OTTAWA
ET ANCIEN NOUVELLISTE DU
“DROIT”, .

 

M. Auréle Chartrand, 187 rue Cla-
rence, a reu son appel au barreau à
midlaujourd'hui 4 Osgoode Hall, To-
ronto.

M. Chartrand a fait de brillantes
études à l’Université d'Ottawa où il
obtint ses diplômes de Bachelier és-
arts, de Bachelier en philosophie, et
de Licencié au philosophie. Il fut
professeur à l’Université et nouvellis-
te au “Droit” pendant quelques an-
nées. Il est ancien président de l’As-
sociation des Etudiants Canadiens-
français de Toronto, et président du
Cercle de Mun, de l’A.C.J.C., de To-
ronto.

Il fait en plus partie de plusieurs
sociétés politiques, littéraires et na-
tionales.

 

Funérailles de

Mme Daniel Roy

 

 
bation des autorités, ne vient pas’,

adopté hier soir par l’assemblée|f
générale de la Société Saint-Jean- §

Il avait été fait dans|[§

décembre 1930 et de faciliter lai

loi statue en permanence des;

élections de la Commission. Sous
l’un ou l’autre projet, la division |
de la Commission scolaire sera|}

réélu président||

ont été réélus sont: Charles G. Co-!§

commevice-président: F. C. T. O'Ha-|} 5

ra, trésorier honoraire et E. S, Mar-| MR

directeurs représentant les neufs pro- ,
vinces du Dominion sont: MM. O. S. 04

été nommé comme directeur repré-

à Sainte-Anne|

Eastview, est décédé le 18 février, à À VIE!RUS PourTout Refroidissement |

Les funérailles de Mme veuve Da-
niel Roy, décédée mardi après-midi à
l’âge de 69 ans à la suite d'une mala-
die de un an, ont eu lieu ce matin à
8 heures à la Basilique. Le cortège fu-
nèbre quitta la demeure mortuaire,
174 rue St-André, à 7 heures 45. Un
groupe de Dames de Ste-Anne, pa-
roisse Notre-Dame assistaient aux
funérailles.

M. l'abbé Joseph Hébert fit la
levée du corps et officia à la messe.
Il était assisté de M. l'abbé Clément
Gagnon, comme diacre et de M. l’abbé
Henri Bélanger, comme sous-diacre.
La chorale paroissiale sous la direc-

tion de M. Fortunat Champagne in-
terpréta la messe de Bourduas. M.
Wilfrid Charette touchait l’orgue.
M. Emile Asselin, frère de la défun-

te conduisait le deuil dans le cortège.
On remarquait également dans le cor-

  
"SERVE

JOUR — S. Eleuthère, évêque et martyr,

 

Les Canadiens

 

Se vend le plus et
toujours de plus en plus

‘Frais des Plantations’

PROVOST & ALLARD, distributeurs pour Ottawa.

tége, MM. Aristide Bélanger, échevin,
Zéphir Paris, J. Handy, Prudent De-
gagné, Adélard Asselin, Louis Gama- che, Ernest Glaude, Alexandre Glau- 
de, Louis-Philippe Glaude, I. Desjar-
dins, Paul Glaude, Charles-Henri,
Glaude, M, Desjardins, René Desjar-
dins, A. Pageau, Arthur Major, Hervé
Carrier, Hermas Glaude, J. Lan-
driault, A.-L. Lapointe, M. Lapointe,
S. Joanisse, H. Campeau, Alfred La-
perrière, R. Poulin, Ed. Gravelle, O.
Legault, E.-N. Lefebvre, F. Liberge,
H. Demers, Eudore Potvin, Georges
Côté, L. Emond, Laidore Côté, Omer
Lefebvre, Joseph Gignac, Alexandre
Desloges, F. Bourque, J.-B. Boucher,
S.-A. Julien, James Mandia, Emile
Meunier, J.-B. DeLasale, Eugène La-
perrière.

L’inhumation a été faite au cime-
tière Notre-Dame d'Ottawa.

La défunte naquit à Québec et vint
à Ottawa il y a 30 ans. Elle était bien
connue ici. Son époux, M, Daniel Roy
la précéda dans la tombe il y a 7 ans.
Feu Mme Roy ne laisse aucun en- 

 

TI
1AGROCETERIAS CO. LIMITED- |

.
Semaine du Saumon |

fant. Trois frères pleurent sa perte. 
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MM. Olivier, Emile et Ovila Asselin,
tous trois d'Ottawa.
Le “Droit” réitère aux parents de la

défunte, l'expression de sa plus vive
sympathie.

elmer

Prétre malade
NEW BEDFORD. — M. l'abbé L.-A.

Marchand, curé de la paroisse Saint-
Antoine de New-Bedford et ancien
curé de St-Mathieu de Fall River, est
dangereusement malade.
Le vénérable curé a été administré

et a reçu à son chevet la visite de Sa
Grandeur Mgr James-E. Cassidy, évê-
que auxiliaire et administrateur du
diocèse.
 

 

Douleur ?
Liniment Sloan

 
 

 

    
  

 

SovereignchezLoblaw |
Avec le Plus Fort Assortiment de Saumons en Boites dans les

Annales de I'Industrie Saumonière du Canada

A

LaPlus Grande Vente de Saumon dans
l'Histoire des Epiceries Loblaw
 

Remarquezceci:
1 Grosse Boîte de Sovereign 2
Grosses Boîtes de Caledonia. Les
3 pour 56¢ durant cette vente.

en vente. 

Cette Vente est au profit de nos

clients et afin que tous puissent y
participer nous limitons la quanti-
té à six boîtes de chaque marque

 

Sovereign
boîtes 35c

2 (Moitiés)
Grosse boîte . . . . . . BBC

 

Caledonia
boîtes 1 5c

2 (Moitiés)

2 Grosses boîtes, 21c

Walrus
La boîte

moitiés , , . . . ,
i

13¢

Ces spéciaux seront en vente durant la semaine du 19 au 25 février.

 

 

 

 

SPECIAL—

Qualité
de choix )
Boite format
No 21,

SPECIAL—

Riche
aux Fruits
et aux Noix
L& livre

Etiquette Noir ou Paquet de
° mélangé. L livre Cc

Bleue

SPECIAL—

moyennes, i
empaquetagerev EeLa boite .

SPECIAL—

pur pâle de la Chaudière de

meilleure qualité. 2 1-4 livres Cc

 

SPECIAL—

SAVON 5-—21c,
Surprise, pur et dur

 

NOUS VENDONS ÀMEILLEUR MARCHÉ

Vv

 ee


